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Démographie    

Le haut niveau de natalité ne va pas durer 

En 2006, la population française a augmenté de 

371 500 habitants, estime l’INSEE, pour atteindre 

63,4 millions d’habitants au 1er janvier 2007. La 

population augmente grâce à un solde naturel 

positif (276 500 naissances de plus que de décès) et 

à un solde migratoire également positif (environ 

95 000). 

L’espérance de vie à la naissance atteint 77,2 ans 

pour les hommes (+ 4 mois en un an) et 84,1 ans 

pour les femmes (+ 3 mois). 

Les migrations restent à un niveau modéré. Même 

en tenant compte des migrations irrégulières, la 

France se situe encore vers le bas du tableau 

européen. 

Si la natalité est actuellement très favorable, la 

chute de l’excédent naturel est cependant 

inéluctable : « Le baby-boom ayant pris fin en 

1974, explique l’INED, le nombre de femmes en âge 

d’avoir des enfants diminuera légèrement avant de 

se stabiliser, de même que le nombre de naissances, 

même si la fécondité actuelle se maintient ». 

A l’inverse, le nombre de décès va augmenter. Le 

solde migratoire est ainsi susceptible, à l’avenir, 

de plus contribuer à la croissance démographique 

que le solde naturel, mais les migrations sont, par 

nature, imprévisibles. 

Source : François Héran et Gilles Pison, « Deux enfants par femme 

dans la France de 2006 : la faute aux immigrées ? », Institut 

national d’études démographiques, Population et Sociétés, 

n° 432 de mars 2007 (4 pages). 

 

 

 

 
Santé publique   

La fin ne justifie pas toujours les moyens 

Prévenir les infections virales saisonnières 

On ne peut qu’approuver l’Institut national de 

prévention et d’éducation pour la santé (INPES) 

quand il souhaite informer la population sur les 

risques de contamination associés à la 

fréquentation des lieux publics et des transports 

en commun en période d’épidémie, et faire évoluer 

les comportements vers l’adoption de nouvelles 

mesures d’hygiène. 

A cet effet, pour mieux appréhender les 

connaissances, les perceptions et les pratiques du 

grand public en matière de risques infectieux, et 

avant d’entamer une campagne d’information, 

l’INPES a réalisé un sondage par téléphone, fin 

2005-début 2006, auprès de 4 112 personnes âgées 

de 18 à 79 ans. 

Cette enquête s’intéresse à la fréquence du lavage 

des mains ; aux situations pour lesquelles le 

lavage des mains est pratiqué ; aux précautions 

prises lorsqu’on est enrhumé ou grippé pour éviter 

la transmission du virus ; enfin au port du masque 

lorsqu’on est grippé. 

Les résultats apportent des informations tout à 

fait intéressantes. Ainsi, les comportements sont 

d’abord associés à la sphère privée. En outre, les 

femmes déclarent des comportements d’hygiène 



 

plus systématiques que les hommes. Elles 

semblent également plus favorables que les 

hommes à l’adoption de nouvelles pratiques telles 

que le port d’un masque. 

Malgré tout, les résultats de cette enquête font 

sourire. Ainsi, 90 % des personnes interrogées 

déclarent se laver les mains au moins cinq fois par 

jour. La quasi-totalité des personnes interrogées 

(97,5 %) déclarent se laver les mains 

« systématiquement » ou « souvent » après être 

allées aux toilettes ; 95,7 % avant de faire la 

cuisine… 

Voilà une parfaite illustration du biais de 

désirabilité sociale – qui constitue la hantise des 

apprentis sociologues. En fait, on répond en 

fonction de la réponse supposée la plus admissible 

socialement pour l’enquêteur… Ce qui, parfois, n’a 

rien à voir avec ses propres pratiques ! 

 

 

 

 
A votre agenda    

Semaine de l’Europe 

du 9 au 12 mai en Mayenne 

Mercredi 9 mai, à l’Espace régional (43 quai 

Gambetta, à Laval) : 

11h : inauguration officielle de l’Espace régional ; 

19h : soirée musicale suivie d’un diaporama sur 

l’Irlande. 

Jeudi 10 mai, sur le Campus universitaire 

(salle 115, à l’ESIEA de Laval) : 

18h : échange sur les vingt ans d’Erasmus avec 

l’association Newropeans. 

Vendredi 11 mai, à l’Hôtel du département 

(rue Mazagran, à Laval) : 

18h : remise des prix du concours « Destination 

Europe » aux collégiens ayant proposé des 

paroles à l’hymne européen. 

Samedi 12 mai, à Château-Gontier (centre-

ville) : 

de 14h à 17h : village européen sur la promenade 

de la Résistance et en parallèle un rallye 

pédestre sur l’Irlande dans les rues de la ville ; 

17h : cérémonie officielle ; 

19h30 : soirée irlandaise – repas et concert des 

Churchfitters pour clôturer la semaine de 

l’Europe (sur réservation). 

Renseignements et réservations au 02.43.69.55.21. 

 

 

 

 

 
 


